


conviction dans la direction de nos travaux : trouver et définir les ponts entre les disciplines en faveur 
du vivant. Parmi les intervenants, citons notamment : Korotkov Konstantin (technologie GDV), Pollack 
Gerald (la vie secrète de l’eau), Shui Yin Lo (l’eau double helix, cluster d’eau stable à température am-
biante), Ben-Jacob Eshel (l’eau, trame de la vie - de la bactérie à l’humain), Voeikov Vladimir (l’activité 
intrinsèque de l’eau dans les êtres vivants est à la base de l’évolution biologique), Barsotti Tiffany (l’axe 
spirituel corps-âme), Van der Velde M. (le pont électrique), ainsi que différents intervenants et expé-
rimentateurs de la technologie GDV dans le monde. Nous voyons que l’eau, d’un bout à l’autre de la 
planète, est à la base de toutes les recherches innovantes sur la trame énergétique du vivant et sur le 
lien corps - énergie. 

En juillet 2011, nous avons rendu visite à notre fournisseur de  
shungite à Petrozavodsk dans la région de Carélie. Depuis 
quelques mois nous souhaitions nous rendre sur le site 
d’extraction de la shungite et visiter les ateliers 
de fabrication. C’est la tenue d’un congrès 
scientifique international «science, infor-
mation, esprit» organisé durant les nuits 
blanches de St-Petersburg par le professeur 
Konstantin Korotkov, inventeur de la caméra 
GDV, qui nous a finalement décidé à réaliser 
ce voyage. Ainsi, notre séjour s’est découpé 
en deux parties : trois jours de congrès à St-
Petersburg puis cinq jours à Petrozavodsk avec 
Vladimir et Nikolaï de la compagnie Intalia, notre 
fournisseur, précurseur de la transformation de la  
shungite en Carélie.

CONGRÈS  
«SCIENCE, INFORMATION, ESPRIT» 
St-Petersburg - 1/3 juillet 2011

Le congrès scientifique a été un moment important 
de notre séjour. Il nous a permis de rencontrer nombre 
de chercheurs dont les contributions ont nourri notre  
cheminement toutes ces dernières années. Ce fut pour 
nous un temps de convergence qui a renforcé notre 

Bienvenue !
Bienvenue chers lecteurs dans notre espace de compréhension de la shungite. Nous espérons que vous passerez un agréable moment en 
notre compagnie. Installez-vous confortablement, prenez un verre d’eau vivante et accrochez vos ceintures car nous vous convions à une  
itinérance qui pourra vous paraître quelque peu déroutante. Le cheminement proposé débute agréablement par le compte-rendu de notre 
voyage en Russie cet été et se poursuit sur les sentiers escarpés des différents contextes et champs conceptuels dans lesquels la shungite, 
l’homme et le vivant prennent racine et sens. Ce voyage se concluera par différents éclairages sur la shungite, cette partie étant la dernière 
petite poupée russe glissée au coeur de cet édifice.

Comme dans tout voyage, l’être entier est impliqué. Nous vous invitons donc à parcourir ces pages aussi bien avec la tête qu’avec votre 
ventre. Vos deux hémisphères cérébraux seront mis à contribution, de même que vos deux cerveaux, celui de la tête et celui du ventre ; 
votre coeur, au centre, tentant d’harmoniser ce dialogue. Ne laissez pas votre mental vous arrêter, il s’agit de lire ces lignes comme nous 
boirions l’eau fraîche d’une source après une longue marche. L’eau coule et nous en prélevons un peu à chaque gorgée sans essayer de 
rattraper l’eau qui, déjà, a regagné la terre, destinée à d’autres êtres ou à d’autres moments. C’est pourquoi certains éléments ne parleront 
qu’à certains d’entre vous, selon vos parcours respectifs, ou vous parleront peut-être plus tard...

En reposant ainsi le mental nous adoptons une attitude plus propice à l’absorption, ou plutôt, à l’instar des qualités de la shungite, à  
l’adsorption du flux vivant contenu dans cette lettre. C’est ce que nous vous souhaitons, devenir le temps de cette lecture, un fullérène de 
shungite embrassant l’immensité et tous les possibles en son noyau et relié au tout par sa périphérie.

Bon voyage !
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La qualité et la densité des interventions nous empêchent ici d’envisager un résumé. Les actes du congrès avec les articles scientifiques des 
différents intervenants comptent plusieurs centaines de pages. Nous envisageons de présenter la shungite et ses propriétés énergétiques 
lors d’un futur congrès, peut-être l’année prochaine.

PETROZAVODSK - PORTE D’ENTRÉE DE L’UNIVERS « SHUNGITE» 

Un train de nuit plus tard, nous voilà donc arrivés à Petrozavodsk, capitale de la républi-
que de Carélie qui ressemble, dans des proportions bien sûr beaucoup plus importantes, 
à notre verte Corrèze avec ses paysages de lacs et de forêts. La Carélie compte en effet 
plus de soixante mille lacs sur son seul territoire pour six cent mille habitants. La forêt qui 
la couvre largement est principalement composée de bouleaux et d’épicéas. Le bouleau 
Carélien étant très réputé pour ses qualités, il est dit de lui que c’est du « bon bouleau» !

Le lac Onega, sur les rives duquel Petrozavodsk a été construite en 1703, est le deuxième plus grand 
lac d’Europe par sa superficie de 9 616 km2. Ses eaux sont reconnues pour leur grande pureté car 
le lac repose dans sa partie nord sur une épaisse couche de shungite. La carrière de shungite de  
Zazhoginskoye se situe d’ailleurs à cinq kilomètres au nord du lac Onega, sur la péninsule  

Zaonezhski près du village de Shunga qui a donné son 
nom au minerai quelques siècles plus tôt. La shungite y est  
exploitée par l’entreprise Carbon-Shungite depuis 1991. 
Des forages trouvent encore trace de la shungite à plus de 
cent vingt mètres de profondeur. La capacité de la carrière 
est estimée à trente cinq millions de tonnes. La couche de  
shungite qui apparaît ici en surface s’étend en réalité dans 
tout le sous-sol de la moitié nord du lac Onega.

Au nord de Petrozavodsk près de Konchezero se trouve la 
plus ancienne station thermale de Russie, fondée par Pierre 
le Grand en 1714 et visitée par le Tsar à quatre reprises. Son 

nom, Martsialnye Vody, signifie « Les Eaux de Mars» ou « les eaux martiales» . Les vertus des eaux utilisées dans cette station thermale sont 
dues à leur parcours à travers les importantes couches de shungite qu’elles traversent. Elles se chargent ainsi des minéraux et des qualités 
énergétiques de la shungite avant de ressortir bonifiées à la surface. Elles soignent notamment les maladies du sang, de l’estomac, des reins 
et du foie. A l’extérieur des thermes, trois sources sont aménagées et la composition de chacune de ces trois eaux y est détaillée sur des 
panneaux. Elles présentent toutes une forte teneur en oxyde de fer, ce qui explique le goût métallique qu’il est possible de ressentir lorsque 
nous fabriquons notre propre eau de shungite. 

RENCONTRE AVEC NOTRE FOURNISSEUR DE 
SHUNGITE (PETROZAVODSK)

Après de longs mois d’échanges et de traduction laborieuse 
par internet, la joie était bien réelle de rencontrer nos inter-
locuteurs russes Vladimir et Nikolaï qui nous fournissent la 
shungite depuis 2009. L’accueil chaleureux de nos hôtes à 
la gare de Petrozavodsk nous met tout de suite à l’aise ainsi 
que la présence de Pierre, un jeune traducteur qui étudie le 
Français et nous suivra tout au long de notre séjour. Comme 
vous aurez pu le constater sur les vidéos dis-
ponibles sur notre site 
internet, la traduction 
de Pierre reste proche 
parfois du tâtonnement 
expérimental ! Mais nous 
parvenons à nous com-
prendre et c’est bien le 
principal.

Vidéos de notre voyage en Russie
Une dizaine de vidéos de nos différentes 
visites et rencontres sont disponibles dans 
l’espace information de notre site internet.
Pour vous y rendre :

www.navoti.com
> espace info > espace vidéo > shungite

LA SHUNGITE - QUATRE SIÈCLES D’HISTOIRE

Dès le XVIème siècle - nous retrouvons trace de documents mentionnant 
que l’eau de shungite provenant de sources à proximité des rives du lac 
Onega était utilisée par les populations locales.

1714 - Le tsar Pierre le Grand découvre les vertus de l’eau de shungite et 
crée le premier centre thermal « les eaux de mars» à Konchezero au nord 
de Petrozavodsk.

A partir de 1960 - différentes études cliniques et médicales sont menées 
pour étudier les effets de la shungite sur la santé humaine.

1991 - création de la société « Carbon-Shungite» qui assure l’exploitation 
de la carrière de Zazhoginskoye et mène des recherches scientifiques sur les 
propriétés de cette roche (industrie, eau, agriculture, santé).
 
1996 - Harold Kroto, Robert Curl et Richard Smalley obtiennent le prix nobel 
de chimie pour avoir mis en évidence et observé les premiers fullerènes.

2006 - premier colloque scientifique entièrement dédié à la shungite  
« la shungite et la sécurité de la vie humaine», à Petrozavodsk.
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Nous avons voyagé durant cinq jours à la découverte de la culture Carélienne et dans l’univers de la shungite. Au programme : visite de 
la carrière et rencontre avec le directeur de « Carbon-Shungite» , découverte des ateliers de transformation, du centre thermal « les eaux 
martiales» , tests énergétiques de nos outils en synergie avec la shungite, expérimentation du sauna carélien avec massage (vigoureux) aux 
rameaux de bouleau, et bien entendu une dégustation permanente de Vodka qui remplace là-bas toute consommation d’eau de table !

VISITE DE LA CARRIÈRE

Notre parcours débute par la visite de la carrière de Zazhoginskoye 
d’où est extraite la shungite. Le site se trouve à environ deux cent 
cinquante kilomètres de Petrozavodsk, à cinq kilomètres des rives 
du lac Onega. La shungite peut donc voyager par bateau et par la 
route. En fonction de la qualité du minerai extrait, celui-ci trouvera 
des usages différents : industriels et métallurgiques pour la shungite 
la plus grossière et la moins concentrée en carbone, utilisée dans 
le traitement de l’eau et les outils énergétiques pour la shungite la 
plus concentrée et concassée plus finement. La shungite en poudre, 
elle, est utilisée pour la production d’élastomère, de peintures de  
différentes natures (artistique, construction, amélioration de la 
conductivité, antifeu) et pour la réalisation de matériaux anti-ondes.

Nikolaï nous explique qu’ils n’utilisent pour leur part que la shungite 
de type 2 dont le taux de carbone est d’environ 65 %. Ils extraient 
également, en faible proportion compte tenu de sa rareté, de la  
shungite cristallisée de type 1 qui peut en contenir jusqu’à 98 %. La 
shungite de type 3, principalement utilisée dans l’industrie métallur-
gique, a un taux de carbone entre 30 et 50 %. Contrairement à ce à 
quoi nous aurions pu nous attendre, l’ambiance dans la carrière est 
plutôt apaisante et douce. Malgré les dizaines de mètres de shungite 

que nous avons sous les pieds, rien n’est invasif, rien n’est perturbant. Comme si cette énergie du coeur de la Terre venait résonner avec 
notre organisme en qualité seulement et sans stress. C’est dans cette atmosphère calme et silencieuse (les machines étaient à l’arrêt à cette 
heure-ci) que nous déjeunons au beau milieu de la carrière. Bientôt, Nikolaï sort du coffre de sa voiture un flacon... de cognac ! C’est notre 
premier toast : « à la shungite, et aux premiers français qui ont mis les pieds dans la carrière !» .

L’histoire de la shungite, dont l’usage traditionnel remonte à plus de trois cents ans, ne fait en réalité que commencer. Elle n’est extraite de 
façon industrielle et transformée que depuis une dizaine d’années. Sa connaissance sur un plan international est très récente et la recherche 

scientifique constate plus qu’elle n’explique les propriétés particulières de cette pierre. Il reste 
donc une page d’histoire à écrire et il s’agit bien d’adopter une attitude d’expérimenta-
teur face à cette nouveauté et non de simple consommateur.

ATELIERS DE TRANSFORMATION

Cela fait plus de huit ans que Vladimir et Nikolaï ont reconverti leur première activité 
de taille de pierres monumentales et ont développé le savoir-faire et le matériel pour 

transformer la shungite. Ils étaient déjà spécialisés dans les pierres de Carélie comme 
la Stéatite, la Tulikivi, le Granit gris, ou encore la Quartzite rouge et rose. Ils ont réalisé 
de nombreux monuments à Petrozavodsk et pour des villes plus lointaines de Russie.  
Vladimir et Nikolaï rapatrient la shungite en larges blocs jusqu’à leurs ateliers de  

Petrozavodsk. Là, c’est une équipe d’une douzaine d’employés qui cassent, concassent, scient, 
polissent, évident, trouent et façonnent la shungite pour donner naissance aux plaques, sphères, 
cylindres, pierres roulées, pendentifs, pastilles adhésives et autres coussins, genouillères, etc. Une 

autre partie de l’équipe gère la préparation des colis et l’administration de la société.

Les échanges que nous avons eu avec différents employés nous ont réellement enthousias-
més. Chacun d’eux est passionné par son travail et y met du coeur avec la conscience que 
le travail des minéraux est une noble activité. Une femme qui ponçait des cylindres nous 
explique que le plaisir que nous prenons à l’exercice de notre métier participe de la qualité 
énergétique de la pierre. Pourtant, les conditions de travail sont difficiles, tous les maté-
riels faisant beaucoup de bruit. Depuis les énormes scies jusqu’aux postes de ponçage en 
passant par les concasseurs de pierres. L’ambiance est donc particulière : à cause de la 
shungite, tous les murs sont noirâtres et les eaux de refroidissement des outils chargées 
de poudre noire s’écoulent au milieu des postes de découpe.

Les métiers liés aux minéraux sont difficiles, depuis l’extraction jusqu’au produit fini. Il est 
important de se rappeler qu’en amont d’une sphère de shungite de quinze centimètres de dia-
mètre, il faut extraire un bloc suffisamment pur et large pour ensuite le façonner, le facetter, puis 
le poncer de plus en plus finement pour obtenir une boule parfaitement lisse et brillante. Tout 
cela en évitant à chaque étape de briser l’ouvrage. C’est Alexandre, un des membres de l’équipe, 
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qui nous fait découvrir sa technique de façonnage des sphères. C’est la seule per-
sonne en Carélie à fabriquer les sphères de shungite. Pour cela, il a conçu lui-même 
ses machines et son poste de travail qu’il nous fait découvrir avec fierté et avec un 
grand sourire.

Nous passons également quelques heures avec Sergueï, un énergéticien qui travaille 
avec Vladimir et Nikolaï, afin de tester la zone d’influence de différents outils de shun-
gite et les interactions positives avec le système Cleanergy qu’ils ne connaissaient pas. 
Nous validons ainsi que l’utilisation de la plaque de shungite et du Cleanergy + Booster 
+ Legami sous une orgonite (cône EM dans la vidéo disponible sur notre site) ou une sphère de 
shungite, permet d’augmenter la zone d’influence de ces dispositifs de deux à trois fois ainsi que la 
qualité de leur rayonnement. Vous pouvez retrouver ces synergies en détail dans le cahier d’hygiène énergétique numéro 1.

RENCONTRE AVEC LE DIRECTEUR DE CARBON-SHUNGITE

Après avoir visité la carrière de shungite, nous sommes revenus à Petrozavodsk 
à l’entreprise Carbon-Shungite qui en assure l’exploitation. Nous y avons ren-
contré son directeur et fondateur, le Dr Kalinin Yuri Klavdievitch. Ce docteur 
en sciences technologiques se consacre depuis plusieurs décennies à l’étude 
de la shungite et a fondé en 1991 la société  
Carbon-Shungite qui assure, outre l’exploi-
tation de la shungite, les recherches sur les 
propriétés et les applications de cette roche. 

Nous avons échangé un peu plus d’une  
heure avec lui et, outre les informations 
transmises venues corroborer tous les écrits 
russes que nous avions pu lire et traduire depuis 2009, nous avons consulté 
des résultats d’analyses d’eau de shungite montrant la capacité de la shungite 
à faire émerger les lanthanides (terres rares) d’une eau témoin.  Nous avons 
pu observer également dans le laboratoire de recherche une expérience qui 

démontrait la capacité conductrice du pigment de shungite ainsi que ses propriétés calorifiques en interaction avec un minerai de polarité 
opposée. Avec un très faible courant, ils ont pu élever la température de briques de Tulikivi jusqu’à plus de cent degrés !

Le temps limité et la traduction approximative dont nous disposions ne nous a pas permis d’approfondir cet échange. Ce n’était pas non 
plus notre but d’avoir une interview technique pointue mais plutôt de prendre le pouls de ce que représente la shungite dans son territoire 
d’origine. Notre constat : la shungite est réellement au tout début de son histoire qui reste pour l’instant confidentielle et peu financée. 

Nous souhaitons dans l’avenir soutenir l’effort de recherche opéré par les russes notamment en mettant en relation des scientifiques euro-
péens avec les chercheurs russes, mais également en travaillant à créer des ponts entre les disciplines, depuis le domaine de l’eau en passant 
par les thérapies quantiques, jusqu’aux chercheurs en énergétique et investigateurs spiritualistes. Nous travaillerons également à favoriser 
le partage et la confrontation de recherches internationales et pluridisciplinaires sur la shungite et ses propriétés. Jusqu’à ce jour, la Russie a 
permis, par le fossé culturel qu’elle oppose au reste du monde, de préserver cette pierre de 
la rapacité des intérêts privés occidentaux. La chute de la sphère économique et financière 
à l’heure où cette pierre émerge aux yeux du monde n’est pas un hasard...

Ce chant religieux ainsi qu’une dizaine d’autres vidéos de nos différentes visites et rencontres sont disponibles dans l’espace  «information» de notre site internet.Pour vous y rendre :
www.navoti.com> espace info > espace vidéo > shungite
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A l’heure où nous écrivons ces lignes la rumeur à mis le feu à ce qu’il est convenu d’appeler maintenant « les marchés » , pendant qu’un  
dictateur massacre ses concitoyens aspirant à une liberté légitime et que des milliers de personnes et d’enfants meurent affamés dans la 
corne de l’Afrique. L’activité incohérente et irrationnelle de ces derniers mois nous amène à nous positionner afin de reconnaître ce que 
nous ne voulons plus, même si dans le même temps nous ne savons pas encore ce que nous voulons. Il nous reste un ultime recours, comme 
l’avait souligné en son temps Soljenitsyne, il est impératif de : « ne pas participer au mensonge ».

Face au péril écologique, nous voyons poindre l’émergence d’une nouvelle sensibilité qui s’emploie à penser un nouveau rapport à la « terre 
mère» . Cette nouvelle relation avec les éléments naturels ne fait plus de l’homme « le maître, possesseur de la nature» , mais un partenaire 
attentif aux besoins émergents face à la situation planétaire. La crise écologique planétaire ne pourra être résolue que par une réorientation 
globale des objectifs de production des biens matériels et immatériels. Ceci concerne avant tout les domaines de la sensibilité, de l’intelli-
gence et du désir dans l’homme. 

Il s’agit tout simplement, pour les humains que nous sommes, de nous réapproprier ensemble l’avenir de notre planète par une compréhension 
renouvelée des changements majeurs qui surviennent dans la nature solaire, planétaire, climatique et sociale.

Le contexte planétaire

Depuis quelques années maintenant, notre monde vit une crise économique et écologique qui en réalité cache une crise beaucoup plus 
profonde, remettant en cause tous les paradigmes ainsi que nos façons de penser et d’agir. Le temps est venu, comme le préconise de 
nombreux chercheurs, d’instaurer de vraies valeurs pour un monde durable et plus juste pour la nature et l’homme.

Comme le suggère Jacques Attali [1], « ce qu’on nomme la crise n’est que la longue et difficile réécriture qui sépare deux formes provisoires 
du monde » et nous sommes aujourd’hui dans un moment charnière qui nous oblige à repenser notre vision du monde. Notre monde en 
pleine métamorphose n’est-il pas en train de passer de l’espèce humaine à l’humanité ? « Nous sommes à la veille non de la lutte finale, mais 
de la lutte initiale » comme nous l’explique Edgar Morin. La crise apparaît alors comme une opportunité pour reprendre en main notre des-
tinée et nous défaire des attitudes, modes opératoires et croyances issus du passé afin de nous diriger résolument vers l’avenir. 

Ni la systémique, ni la cybernétique, ni les théories de l’information ne se sont avérées suffisantes pour modéliser le phénomène humain, 
car il manquait à leur articulation une « logique de la complexité du vivant » . II nous a fallu emprunter un nouveau chemin afin de construire 
du sens. Une vision renouvelée de l’homme et du monde est née, grâce aux recherches effectuées par des hommes comme Mircéa Eliade, 
Edgar Morin, Fritjof Capra, Rupert Sheldrake, Ervin Lazlo, Bruce Lipton entre autres.

Encore peu connus du grand public, ces chercheurs réintroduisent le sens du global, la science de l’auto-organisation, l’Imaginaire et le Sacré 
dans les sociétés humaines. Paradoxalement, leurs travaux permettent de redécouvrir la logique du Vivant dont parle la Tradition depuis des 
millénaires en introduisant une véritable théorie du phénomène auto-organisateur.

A l’aide de cette pensée complexe, nous disposons des fondements théoriques et conceptuels qui nous permettent de fonder les notions 
d’autonomie, d’individu, d’acteur, de sujet, de liberté, sans les-
quelles les sciences sociales et la théorie politique deviennent, 
dans leur principe même, manipulatrices et asservissantes. La 
mise en œuvre de cette pensée complexe est à même d’établir 
l’articulation entre la physique et la biologie, mais aussi entre la 
biologie et l’humain. Du coup, la science de l’autonomie permet 
de reconnaître, éclairer et aider les aspirations individuelles et 
collectives qui tendent vers l’autonomie et la liberté.

Contrairement au dogme central de la science et de la médeci-
ne conventionnelles qui voudrait nous faire croire que nous ne 
sommes ni plus ni moins que des automates génétiques ou des 
machines chimiques, le Dr. Bruce Lipton, généticien de renom-
mée internationale, pense que l’être humain n’est pas prisonnier de ses gènes ou de ses cellules étant donné que ceux-ci sont eux-mêmes 
le produit de l’environnement dans lequel ils évoluent.

Il a passé la majeure partie de sa vie à élucider les différents mécanismes de la cellule qui reçoit et traite l’information. Ces découvertes 
étonnantes ont changé complètement notre compréhension de la génétique. Il avance dans son livre « La biologie des croyances » que ce ne 
sont ni l’ADN, ni nos gènes qui contrôlent notre biologie interne mais plutôt les signaux provenant de l’environnement externe de la cellule, 
jusqu’à y inclure nos pensées positives ou négatives. Il est en réalité un pionnier dans le domaine de l’épi-génétique, la science qui étudie 
l’influence de l’environnement sur notre biologie interne. 

[1] La crise et après ? éditions Livre de Poche

Tous les êtres vivants sur notre planète sont des êtres 
auto-organisés. Ce sont des systèmes fermés qui protègent leur in-
tégrité et leur identité à l’aide d’une frontière ou une membrane. Ils 
sont en même temps ouverts sur leur environnement où ils puisent : 
matière, énergie, information et organisation.
Paradoxalement, l’autoproduction de l’autonomie a besoin de l’envi-
ronnement pour se procurer : Alimentation, Énergie, Information et 
Organisation nécessaires au maintien de sa structure. 

Matière – Alimentation - Nourriture physique et psychique de qualité
Énergie - Environnement harmonieux
Information - Environnement électromagnétique cohérent
Organisation - Forces formatrices appropriées
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DE L’INFORMATION A L’ORGANISATION
Toutes les grandes traditions nous enseignent que nous recevons, lors de 
notre conception, un capital santé, immuable et non renouvelable. C’est 
une trame de vie, une information fondamentale, un champ de pure po-
tentialité, un don de la Grande Nature, qui a souvent été nommé le SOI. 
C’est notre état originel. Le SOI est le fondement de notre identité la plus 
profonde, témoignage de notre intimité essentielle, c’est notre identité 
véritable.

Le SOI est aussi pure conscience, pure Félicité, en harmonie dans l’unité 
avec la Nature évolutive.

C’est aussi un état virginal qui contient tous les mystères de la vie. Il contient 
toutes les potentialités pour nous permettre de croître dans les meilleures 
conditions physiques, émotionnelles et mentales.

Le Soi nous relie à notre source, le cœur même du cosmos. Il trouve ici bas 
son lieu d’expression au travers de ce lieu intime nommé le Point d’Assem-
blage (voir lettre n°3), véritable source de notre système immunitaire, qui 
discrimine ce qui est de l’ordre du Soi de ce qui ne l’est pas. Dans une dynamique permanente, il est en quête de l’équilibre entre le haut 
et le bas, le devant et le derrière, la  droite et la gauche. Situé au centre de cette croix à six branches au cœur de notre poitrine, il irradie sa 
Présence dans les six directions de notre monde tridimensionnel bien qu’il ne lui appartienne pas. Il nous soutient et nous guide dans notre 
quête perpétuelle du discernement que nous nommons « Connaissance de Soi » .

Notre corps est constitué de quelque soixante milliards de cellules au sein desquelles il se passe quelque chose à chaque instant. La plupart 
de nos cellules se renouvellent constamment elles-mêmes. Au niveau atomique, notre corps est renouvelé presque entièrement tous les 
quatre ans.

Notre cœur bat cent mille fois par jour, nos poumons respirent vingt-cinq mille fois dans le même temps, tandis que chaque seconde voit se 
produire la mort de dix millions de cellules et leur remplacement. Comment un tel synchronisme est il possible ?

Afin de remplacer les cellules mortes, notre corps puise les nutriments dans l’alimentation et intègre avec une étonnante précision ce dont 
il a besoin. D’où provient cette énergie de vie et comment le corps s’en sert-il ?

Le facteur de maîtrise des organismes biologiques est tout simplement la lumière. Pour le chercheur Fritz Albert Popp, l’émission biopho-
tonique est la clé du code élémentaire utilisé par la vie. Ces biophotons se comportent comme un laser transmettant des messages lumineux 
qui servent à la maîtrise des processus biochimiques. 

La lumière du vivant

Dans un de ses aspects, cette Lumière contrôle le systè-
me respiratoire ; dans un autre, le système cardio-vascu-
laire et nerveux ; dans un troisième enfin, elle contrôle le 
système métabolique, c’est-à-dire les organes d’assimila-
tion et d’excrétion. Elle demeure ainsi au cœur des trois 
champs d’expression de notre personne. 

Elle dote l’organisme d’une capacité à maintenir une sta-
bilité relative du milieu interne malgré les modifications 
extérieures. C’est un état d’équilibre dynamique qui varie 
en permanence dans certaines limites restreintes que permet la vie. L’organisme est alors en état d’homéostasie lorsque tous les besoins 
cellulaires sont satisfaits et que le corps fonctionne bien. Mais l’homéostasie ne concerne pas simplement la constance d’un milieu intérieur, 
mais l’existence intégrale de l’être vivant, du sujet. Tous les systèmes du corps y participent et doivent fonctionner en permanence pour 
maintenir cet état d’équilibre.

L’information immunitaire

L’homme, comme tout être vivant, est doté d’une membrane frontière de constitution particulière. Elle filtre les échanges matériels avec 
l’environnement, sélectionne l’assimilable et s’oppose à ce qui ne peut être intégré. Ainsi toute frontière vivante est à la fois, enveloppe 
protectrice, ligne de défense, organe de perception et lieu de contrôle. Elle fait doublement vivre puisqu’elle fait pénétrer ce qui nourrit et 
rejette ce qui menace.

Selon les travaux de Lakhovsky : « La vie naît de la radiation, est entre-
tenue par la radiation, est supprimée par tout déséquilibre vibratoire » 
Ces vibrations selon leurs caractéristiques peuvent favoriser, perturber 
ou même anéantir la vie. Maintenir la santé de l’individu consiste alors à 
conserver l’équilibre oscillatoire de la cellule. Soigner, c’est rétablir l’équili-
bre oscillatoire cellulaire lorsqu’il est rompu. 
Toute matière ainsi que toute forme de vie est un « cocktail» électroma-
gnétique. Malheureusement, la plupart des ondes issues de notre techno-
logie moderne sont perturbatrices pour les organismes vivants. Par contre  
certaines ondes naturelles, choisies avec discernement, peuvent s’avérer 
régulatrices. 
Le choix et l’utilisation de ces ondes est l’objet de l’Hygiène Énergétique.

« La santé consiste dans l’harmonie des relations énergétiques d’information entre l’individu et la Nature. Cette harmonie s’exprime 
par l’optimisation des mécanismes d’autorégulation, d’autodéfense et d’autoguérison de l’organisme vivant.... Soit une dynamique de 
santé active impliquant la personne tout entière, sur le plan physique, mental et spirituel...» 
Docteur Youri Kheffeits - médecin et chercheur en médecine quantique à l’Institut d’énergétique de Moscou 

… Nous sommes amenés en effet à chercher une idée 
précise, une description mentale claire de cette existence 
supramentale ou gnostique que la Nature évolutive s’ef-
force d’enfanter dans le monde de l’ignorance...

La nature mentale et la pensée mentale sont basées sur la 
connaissance du fini ; la nature supramentale est dans son 
essence même, conscience et pouvoir de l’Infini. La nature 
supramentale voit toute chose du point de vue de l’unité 
et regarde toute chose à la lumière de cette unité, même 
la multiplicité et la diversité les plus grandes, même ce 
qui pour le mental implique les plus violentes contradic-
tions. Sa volonté, ses idées, ses perceptions, ses senti-
ments sont faits de la substance de l’unité, et son action 
s’appuie sur cette base. Au contraire, la nature mentale 
pense, voit, veut, sent, perçoit en partant de la division ; 
sa compréhension de l’unité n’est qu’une simple construc-
tion, et même quand elle a l’expérience de l’unité, son 
action doit partir d’une unité qui se fonde sur la limitation 
et la différence.
Sri Aurobindo - L’Être Gnostique 
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L’immunologie nous révèle qu’il s’opère dans et par l’organisme une distinction, entre le Soi et le non Soi, de nature cognitive.  
« Le système immunologique peut être vu comme un réseau d’interactions cellulaires qui à chaque instant détermine l’identité du Soi » (Varela).  
La connaissance de Soi et l’affirmation du Soi ne sont pas seulement réservées aux fonctions neuro-cérébrales, mais, concernent la totalité 
de l’être vivant. Il s’agit d’une auto-réorganisation permanente de l’être vivant qui, à partir de son identité profonde, maintient l’intégrité du 
système, sa stabilité, son harmonie, ainsi que la recherche d’une relation équilibrée avec son environnement proche ou lointain.

D’une manière générale, nous distinguons le système immunitaire inné et le système immunitaire acquis. La réponse immunitaire se mani-
feste à deux niveaux : au niveau cellulaire grâce aux globules blancs et au niveau humoral par l’intermédiaire des anticorps présents dans 
le sang. Le premier s’ancre au niveau du cœur et s’exprime principalement au travers du thymus, tandis que l’autre courant s’ancre dans la 
tête et s’exprime au travers du système nerveux.

Nous ne naissons pas avec un système immunitaire fini. Notre immunité, c’est-à-dire l’expression de ce que nous sommes véritablement, 
s’affine avec l’expérience ; il s’agit d’un apprentissage de chaque instant. C’est un voyage qui mène au centre de soi, vers une reconnais-
sance fondamentale, la rencontre avec soi-même. Rien n’est jamais fixe, tout est mouvant, c’est avant tout une invitation à Être. 

En fonction des émotions vécues dans la vie intra-utérine, lors de l’accouchement et lors de la petite enfance, l’enfant se détermine un pro-
gramme personnel, unique, qui continue à se charger pendant toute l’existence. Ces codes déterminent la carte émotionnelle de l’individu 
qui grandit avec ses peurs et durant toute sa vie, devra lutter contre leurs effets. 

A partir de cela, chacun de nous se forge une identité fondée sur l’ego. Nous élaborons un rôle acceptable socialement par et pour les autres 
qui réduit l’expression de nos émotions. Plutôt qu’être ce que nous sommes réellement, nous devenons la personne que nous pensons 
« devoir » être. 

Avec le temps, cette personne devient le terreau parfait pour le développement de son ombre. Que ce rôle ait été bâti pour compenser un 
manque perçu en soi, ou comme une stratégie pour répondre aux attentes de nos proches. En jouant ce rôle, nous nous enfermons dans 
la structure de notre ego et nous restons dans l’identité que nous avons créée, parce que nous finissons par croire que nous sommes cette 
identité, menant une vie terne, sans profondeur ni sens et génératrice de stress.

Lorsque le stress s’installe de façon durable, il en résulte un état permanent de la réponse de type « fuite-agressivité» dont les conséquences 
sur le corps sont des plus néfastes. 

En effet, le cerveau ne fait pas de différence entre un stress causé par une attaque extérieure (un animal qui nous agresse par exemple) 
ou un stress causé par notre mental ou notre psychisme (la peur de manquer d’argent, de perdre son emploi, problème de 
relation avec autrui, etc.). La tension artérielle monte et augmente, la respiration s’emballe pour envoyer un maximum 
d’oxygène dans le sang, le cœur accélère pour projeter cet oxygène à travers le corps et les muscles se contractent 
particulièrement dans le dos (région lombaire) et le cou, il y a d’importantes libérations d’hormones dans le sang, 
une irritabilité émotionnelle, de l’anxiété et des risques de dépression. Tout ce déséquilibre hormonal entraîne un  
affaiblissement de la réponse immunitaire.

Lors d’un stress prolongé et répété, le cerveau oublie tout le reste (croissance, reproduction, digestion et régénération 
des cellules). Il désactive tous les systèmes non essentiels y compris le système immunitaire pour se 
concentrer principalement en mode défense.

A l’inverse de l’animal dont la réaction au stress s’arrête dès que la situation de crise disparaît, l’être 
humain s’avère incapable de s’arrêter et macère dans un bain d’hormones corrosives. Au bout d’un 
temps plus ou moins variable selon les individus, la réponse au stress est plus dommageable que 
l’agent « stresseur » lui-même !

En observant la vie que nous menons, nous pouvons percevoir les limites et la répétitivité des rôles que nous jouons. Nous rêvons de liberté 
et d’évasion par la voie d’un nouvel apprentissage de la vie, dans la joie et la découverte de la richesse créative produite par notre cerveau 
et notre esprit. Il semblerait que le temps soit maintenant venu de passer du rêve à la réalité.

Le cerveau du ventre

Des études sérieuses démontrent l’étroite liaison entre notre cerveau et notre abdomen, à tel point que nous pouvons qualifier ce dernier 
de « second cerveau ».

Dans son livre, « The second Brain» paru en décembre 1999, Michael Gershon, professeur au Département d’Anatomie et Biologie Cellulaire 
de l’Université de Colombia aux Etats-Unis, montre à quel point la prise en compte du rôle du cerveau du ventre est importante. Il y expose 
le cerveau intestinal en rassemblant les découvertes d’autres chercheurs britanniques et américains. 

Selon l’embryologie, les cellules nerveuses de l’intestin proviennent du même feuillet embryonnaire que celles du cerveau. A un moment 
donné du développement de l’embryon, des cellules nerveuses se séparent du cerveau principal pour migrer dans le ventre et former un 
Système Nerveux Entérique (SNE), dont l’étude du fonctionnement a aujourd’hui donné naissance à une nouvelle discipline : la neuro-gas-
tro-entérologie. 

Le Système Nerveux Entérique a différentes fonctions :

il est responsable de la propulsion du bol alimentaire,•	

il est chargé de l’entretien et de la régulation du système digestif,•	

il peut modifier le taux de prolifération des cellules des muqueuses intestinales,•	

il innerve des organes associés et voisins comme le pancréas.•	
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des palets Vitalité Cornaline 
qui accompagnent le travail de  
gestion du stress.
Lot de 2. Série limitée. Nous contacter.
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Sur le plan biopsychique :

il est en relation très étroite avec le système immunitaire, lequel participe au Soi,•	

il est responsable de l’équilibre de notre psychisme. •	

Les neurones du système nerveux intestinal (SNE) produisent les mêmes neurotransmetteurs que le cerveau principal. 
L’exemple le plus spectaculaire est celui de la sérotonine, un neurotransmetteur qui influence les états d’âme et qui est pro-
duit à 95% par les cellules nerveuses de l’intestin. D’après Michael Gershon, le cerveau intestinal serait capable de se souvenir ;  
il participerait à la phase des rêves pendant le sommeil en produisant de la sérotonine et constituerait vraisemblablement la matrice  
biologique de l’inconscient.

D’autre part, la muqueuse digestive est une véritable frontière entre le monde externe et l’organisme. Elle entre en contact avec un grand 
nombre de molécules étrangères toxiques, voire mortelles. Le système nerveux entérique doit pouvoir réagir immédiatement en cas de 
danger, par exemple en provoquant des vomissements. De plus, le système digestif concentre entre 70 et 80 % des cellules du système 
immunitaire. Il semble diriger en grande partie le dispositif de défense de l’organisme.

Le système nerveux entérique se reflète en miroir dans le système nerveux central et vice-versa. Ils communiquent constamment par le biais 
du nerf vague, mais sans perdre leur indépendance.

Selon le Dr Gershon, nos deux cerveaux, celui de notre tête et celui de notre ventre, doivent coopérer. Si ce n’est pas le cas, il se produit 
le chaos dans notre ventre et la misère dans notre tête.

La région abdominale, généralement associée aux fonctions d’assimilation et d’élimination des aliments, est aussi associée aux fonctions 
d’assimilation et d’élimination des émotions.

Notre cerveau entérique dans l’abdomen façonne nos émotions et, en retour, est affecté par ces émotions. Avec sa série de neurotrans-
metteurs, d’autres substances psychoactives endogènes, il a le pouvoir de donner naissance à du découragement ou de l’enthousiasme, de 
l’impuissance ou du plaisir, de la dépression ou de l’accomplissement. Doué de mémoire, notre ventre contient les archives de toute notre 
vie émotionnelle.

1/ « Seul le corps sait. Le corps parle, même quand l’individu n’a plus rien à dire.» FIAMMETTI Roger - Le langage émotionnel du corps - Editions Dervy 

2/ Les secrets de l’intestin, filtre de notre corps - Dr Louis BERTHELOT - Dr Jacqueline WARNET - Edition - Albin Michel

L’apport de la Tradition

Ce que la médecine moderne découvre depuis peu, les anciens Taoïstes en étaient parfaitement conscients. Pour ces derniers, le corps 
humain est sous le contrôle de deux cerveaux : le cerveau cérébral et le cerveau abdominal. Ils associaient l’activité du système nerveux 
principalement à la région abdominale puis, dans une moindre mesure, au cerveau. La perception et la génération des émotions sont des 
fonctions de la région abdominale et plus précisément situées au niveau du plexus solaire.

Des émotions négatives telles que la peur, la colère, l’anxiété, la tristesse ou le découragement (si elles sont trop fréquentes ou deviennent 
chroniques) engendrent des obstructions énergétiques très dommageables pour la santé. Le même préjudice peut être provoqué par des 
causes matérielles comme les interventions chirurgicales, les accidents physiques, la prise de drogue ou de certains médicaments, le stress 
dû à une surcharge permanente de travail, un choc affectif soudain ou brutal, une alimentation médiocre, ou bien le maintien d’une posture 
corporelle inappropriée.

Le plexus solaire affecte tous les organes de la région abdominale. Lorsque le plexus solaire fonctionne bien, les organes ne souffrent pas 
du stress et des tensions. Mais lorsque l’équilibre est rompu, les problèmes se font sentir. Selon les théories taoïstes, cet équilibre sera 
perturbé lorsque, par le refoulement des émotions, le cérébral (l’esprit rationnel) se développera au détriment du viscéral. En niant leurs 
émotions, les humains entravent les fonctions du plexus solaire, ce qui a pour effet de perturber le fonctionnement des organes et d’écour-
ter leur vie. Les véritables émotions s’expriment au niveau du plexus solaire 
plutôt que dans le cerveau. Ce dernier ne fait qu’enregistrer l’expression 
d’une émotion. Lorsque les organes qui maintiennent l’organisme en vie 
cessent de fonctionner normalement, les informations réfléchies dans 
le cerveau deviennent floues, confuses, et obscurcissent l’activité de la  
sagesse du ventre et de l’intelligence du cœur.

Si les émotions négatives sont bloquées et ne peuvent pas trouver de  
sortie, elles couvent dans les organes et finissent par se déplacer vers  
l’abdomen qui joue le rôle de dépotoir du corps.

« La libération des émotions négatives et des pensées toxiques vient avec la 
digestion» nous dit Gilles Marin - praticien de Chi Nei Tsang. « C’est un processus physiologique par lequel 
la charge émotionnelle se libère. Au niveau interne, une partie est éliminée et une autre intégrée. La partie 
éliminée est généralement la plus désagréable, elle passe par le gros intestin. Ce qui me fait dire que le gros 
intestin est l’organe de la conscience émotionnelle. Et c’est à cet endroit que parfois les blocages se mani-
festent comme par exemple la constipation. Nous enfermons quelque chose que nous ne voulons pas que les 
autres voient.» 

Le « Universal Tao System» est une pratique du corps, de l’âme et de l’esprit. Son créateur, 
Maître Mantak Chia, nous renseigne sur la façon dont nos organes internes contribuent à une 
physiologie du pardon et de la transformation. De son point de vue, la clé primaire de tout 

Chi Nei Tsang
http://chineitsang.marin.free.fr/
http://www.generation-tao.com/centre/personnes/244
Livre : Guérir de l’intérieur avec le Chi Nei Tsang - Guy 
Tredaniel Editeur 

Psychologie Biodynamique (voir le travail de Gerda Boyensen)

http://www.psychologie-biodynamique.com/
http://www.appb.org/
http://fr.wikipedia.org/wiki/Psychologie_biodynamique

Les palets Vitalité Digestion et  
Intestins-métabolisme sont conçus pour 
accompagner le travail de réveil du cerveau 
entérique. 
voir catalogue p.5 et cahier d’hygiène énergétique n°2
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processus de transformation de soi est la volonté de se pardonner, car elle ouvre le cœur, met en mouvement et libère 
le flux du Chi à l’intérieur vers les organes et vers l’extérieur. Pourtant, le pardon n’est pas un acte à réaliser une fois 
pour toutes, c’est une nécessité dans un processus continu d’observation et de croissance intérieure.

Se pardonner à soi-même. Y a-t-il chose plus difficile ? Combien de temps, combien de fois pouvons-
nous nous écorcher la vie sur des erreurs passées qui refont surface sans crier gare, nous prenant 
par surprise. Certains jours, la culpabilité nous envahit de ses démons, nous renvoyant une image de 
nous-mêmes que nous préférerions effacer. Comment alors réharmoniser sa vie et recréer cette unité 
intérieure ? Le pardon à soi-même est le premier pas sur le chemin de la réunification avec nous-même 
mettant fin à la fragmentation générée par la blessure ou le traumatisme.

Le refus ou l’incapacité à pardonner peuvent affecter l’ensemble de nos organes internes. Pardonner ne signifie pas que la blessure doit 
être fermée. Elle peut demeurer, mais elle n’est plus active et déterminante dans la génération de toxines et de ce fait elle ne gène en rien 
l’émergence d’émotions positives génératrices de compréhension et de croissance intérieure. Pardonner ne signifie pas que nous oublions. 
Dans un premier temps cela n’est pas nécessaire, seule la charge qui active la libération des toxines doit être désamorcée.

Pour conclure nous dit Gilles Marin : « Nous grandissons intérieurement en digérant nos émotions. Nous avalons les émotions, nous les dés-
tructurons à l’aide de l’estomac, puis nous en retirons ce dont nous avons besoin pour croître et éliminons ce dont nous n’avons pas besoin. En 
assimilant nos expériences, nous grandissons, nous gagnons en maturité et devenons plus fort, plus sensible, ce qui nous permet de traiter les 
charges émotionnelles du passé qui n’ont pas été digérées.» 

L’information culturelle - Rédigé à partir du livre d’Edgar Morin «Pour sortir du XXe siècle» - Edition Seuil

Les médias constituent le meilleur système d’information que nous puissions concevoir. A chaque instant, nous avons la possibilité de voir/
savoir ce qui se passe. Pourtant, nous souffrons à la fois de sous-information et de sur-information, de manques et d’excès. L’excès étouffe 
l’information. Nous sommes soumis de manière quotidienne au déferlement ininterrompu d’événements sur lesquels nous ne pouvons 
pas prendre le temps de méditer parce qu’ils sont aussitôt chassés par d’autres. Au lieu de voir, de percevoir les contours, les angles de ce 
qu’apportent les phénomènes, nous sommes comme aveuglés, saturés par un nuage informationnel.

A l’intérieur de ce nuage nous subissons une pluie incohérente d’informations qui se dissipe en bruit.

Notre système immunitaire, actif dans nos systèmes mentaux, filtre l’information : nous ignorons, censurons, refoulons et désintégrons 
ce que nous ne voulons pas savoir. L’important n’est pas seulement l’information, c’est le système mental - la théorie - qui l’accueille,  
la recueille, la refuse, la situe et lui donne sens. La vertu irremplaçable d’un système d’information est de pouvoir accueillir la nouveauté. 
Le nouveau fait irruption dans la théorie et la croyance, sous forme de dérèglement et de rupture en essayant de créer une rationalité  
nouvelle, un nouveau système cohérent intégrant l’information. 

L’information véhiculée par l’événement doit être capable de nous enrichir, de nous transformer et de nous convertir, simplement parce 
qu’elle nous a permis de voir ce qui nous était invisible, de savoir ce que nous ignorions et d’admettre ce qui pour nous était incroyable.

Mais comment au travers de ce bruit pouvons-nous trouver notre direction ? Savoir quelle information nous est destinée ? Comment  
pouvons-nous nous préparer à l’accueillir, l’intégrer, la digérer ?

La différence fondamentale entre l’information culturelle et l’information naturelle est que cette dernière est cohérente, globale et souvent 
déroutante. Au travers de l’homéostasie, comme pour le remplacement des cellules, elle a la capacité de remplacer les informations péri-
mées qui nous étouffent sous formes de croyances sur le plan émotionnel, et d’idéologies sur le plan mental. 

Les forces d’Organisation ou les forces Formatrices

A l’aube du XXIe siècle, l’humanité se trouve devant la  nécessité de partir en quête d’une nouvelle source d’information permettant l’évolution 
de la Vie en l’homme. Une nourriture d’informations vivantes qui de part leur nature même, permettent le déconditionnement intellectuel et 
affectif, libèrent le corps énergétique et facilitent l’évolution de l’Être. Ceci exige un changement de vision. Il nous faut passer d’une vision 
photographique à deux dimensions à une vision holographique à trois dimensions.

Chaque cellule de l’organisme contient l’information vivante originelle. C’est l’holo-
gramme de l’être humain qui est lui-même un hologramme de l’univers. De même, 
chaque être humain est une cellule du corps planétaire.

Cette vision entraîne une résonance dynamique entre les différents niveaux  
d’organisation et transforme le corps humain en une hypercellule autonome,  
capable de cohésion globale et d’activité harmonieuse avec toutes les autres  
cellules. C’est l’autonomie locale qui permet la cohésion globale.

Cette approche n’est pas une science qui se prouve par la tête mais une connaissan-
ce qui s’éprouve par tout le corps. Nous prouvons avec l’intelligence de la tête, mais 
nous éprouvons avec l’intelligence du cœur, expression de la sagesse du ventre.

[illustration] Cet homme franchit la frontière périphérique non pas grâce à des forces 
physiques ou intellectuelles, mais grâce à une vision suprasensible et spirituelle. Il y 
contemple les êtres créateurs. Ceux-ci sont en dehors de l’espace et du temps, c’est-à-
dire en termes d’images, au-delà de la limite céleste qui contient le monde spatio-tem-
porel. C’est dans cet univers, qu’existent les êtres spirituels, les archétypes des espèces 
vivantes. C’est le monde des hiérarchies spirituelles que nous pouvons encore désigner 
sous le terme de Verbe universel, de Logos.

Peering through the cosmic sphere – Illustration from: 
« l’atmosphère : météorologie populaire » , Paris 

1888, par Camille Flamarion

Nous avons mis au point 
des palets Vitalité Rhodonite 
qui accompagnent le travail de  
« Pardon à soi-même».
Lot de 2. Série limitée. Nous contacter.
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Le devenir de la forme végétale se réalise dans l’espace solaire et lumineux du monde, après que le 
germe ait fait éclater son enveloppe. Le devenir de la forme humaine, lui, s’accomplit dans l’espace 
stellaire et obscur des membranes fœtales, dans l’organisme maternel. Cette forme qui se développe  
repose recroquevillée comme dans une sphère protectrice. Les Forces Formatrices agissant au  
travers des douze forces zodiacales et des sept forces planétaires agissent dans leur ordonnance-
ment sphérique.

Chez l’homme, l’élaboration de sa forme extérieure, débute dans le Bélier avec le développement 
du front et du crâne, pour s’achever dans les Poissons avec les pieds. Des illustrations du début du 
Moyen âge reflètent cet ancien savoir.

La Sagesse traditionnelle a coutume de considérer 
que la relation entre l’organisme et la Vie universelle 
se produit par l’intermédiaire d’un champ d’énergies  

appelées éthériques, praniques ou orgoniques selon les cultures ou les auteurs.

Ces forces éthériques appelées forces de vie, forces modelantes ou forces formatrices,  
expriment l’impact formateur de la vie sur la matière. La connaissance, la compréhension et le 
respect de ces forces porteuses de vie, constitutives des formes, de l’équilibre et de l’intégrité 
de l’homme dans son environnement sont donc primordiales.

Ces forces formatrices jouent un rôle plus essentiel que les forces secondaires que représentent 
l’électricité et le magnétisme. Elles sont impliquées dans la création des êtres et des choses, 
tandis que les forces électriques et magnétiques résultent de l’interaction des choses créées 
entre elles.

L’être vivant est un système ouvert et réceptif vis-à-vis de ces forces éthériques ou formatrices 
s’exprimant au travers du corps éthérique. Le corps éthérique, spécifique pour chaque espèce 
et chaque individu au sein d’une espèce, est l’organisateur et l’architecte de la forme. 

Alors qu’un cristal ou une pierre ne disposent que d’un corps physique et sont plongés dans 
l’éthérique planétaire, la plante est munie d’un corps éthérique qui enlace son corps physique. 
Ses formes changent et se métamorphosent ; elle respire et se nourrit ; elle élabore des subs-
tances et en détruit d’autres. Ces forces qui travaillent en elle, qui la forment et l’organisent, 
la portent et l’élèvent, sont des forces éthériques. Un animal est constitué d’un corps physique, d’un corps éthérique et d’un corps astral, 
siège du psychisme, des désirs et des émotions. L’homme, quant à lui, ajoute à ces trois corps le Moi, c’est-à-dire la capacité à s’individua-
liser et à posséder une conscience individuelle. 

Ces différents corps ou champs d’organisation forment ensemble un champ global appelé champ aurique, synthèse énergétique, expres-
sion de l’Être habitant la forme et s’exprimant au travers d’elle. « Cette aura est au corps énergétique ce que la membrane est à la cellule, et ce 
que la peau est à l’organisme entier : un organe vital.» Comme nous le dit le Dr Michel Bercot.

Comme la peau, l’aura capte l’énergie des rayonnements solaires et cosmiques. Par le toucher, elle est l’organe de la sensitivité qui nous met 
en contact de manière subjective et/ou énergétique, superficielle ou profonde avec l’environnement proche ou lointain. Ainsi, nous pouvons 
voir dans l’aura, d’un point de vue purement physique, une extension systémique du véritable cœur solaire de l’être humain dans sa double 
nature vitale et consciente. 

Les forces formatrices et l’eau

L’eau sur Terre a toujours été considérée comme étant le reflet physique de la substance de l’éther universel, dont sont formés les corps 
éthériques de tous les organismes vivants. Deux qualités, surtout, sont propres au corps éthérique : d’abord la vie, puis la mémoire. C’est 
pourquoi, dans les récits et les légendes des peuples les plus divers, nous rencontrons la notion « d’eau vivante» ou « d’eau de vie» , en tant 
que symbole des forces vivifiantes de l’éther cosmique. 

Le cercle du Zodiaque représente la source de ces forces formatrices engendrant toutes les formes ici-bas.

Le niveau éthérique de la Terre représente le niveau de conscience, d’énergie et d’activité sur lequel agissent les forces formatrices dont les 
activités font naître et maintiennent en existence toutes les formes physiques sur cette planète. C’est comme un moule qui détermine les 
modèles dans, et autour desquels, l’énergie peut prendre forme ici-bas. Il est évident que c’est un plan de grande puissance, qui est comme 
un grand transformateur. Il reçoit des énergies puissantes de Vie et de créativité des sources solaire et cosmique et les érige en formes 
pouvant se manifester et s’exprimer dans le monde physique dense. 

A chaque fois qu’une métamorphose majeure dans notre monde ou dans notre vie a lieu, nous devons en chercher les causes dans le monde 
éthérique au sein de ces forces formatrices. Ce niveau éthérique d’énergies est très accessible aux influences de la conscience. Il peut être 
influencé par « réaction » en provenance du plan physique, ce que le chercheur Roberto Zampérini nomme « l’effet dense/subtil » ou, plus 
puissamment, par des énergies venant des plans émotionnel ou mental, ou de plans spirituels au-delà.

Pour donner une image plus claire, tout comme l’eau, la nature du plan éthérique possède deux caractéristiques majeures : 

l’une réflectrice - •	 l’éther réflecteur,

l’autre réceptrice et formatrice - •	 l’éther formateur ou créateur. 

Formation de l’Embryon 
à partir du Zodiaque

Extrait de : L’éthérique et le miracle du 
vivant – E Marti – Ed Triades
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L’éther réflecteur est comme un miroir réfléchissant les formes, les sentiments et émotions, et les pensées émanant du plan physique. Ce 
niveau du plan éthérique que nous pouvons considérer comme le plus dense, le plus proche du physique, réfléchit la terre sous tous ses  
aspects : physique, émotionnel et mental. C’est ici que nous trouvons enregistrées les images d’actions et d’activités passées et les images 
de structures actuelles.

L’éther formateur reçoit les impulsions créatrices de l’avenir. Ce niveau du plan 
éthérique réfléchit le futur et façonne les moules dans et autour desquels les 
énergies nouvelles peuvent émerger en une forme physique.

L’éther réflecteur reflète les formes d’hier et d’aujourd’hui. 

L’éther formateur contient les images des formes qui existeront demain. 

Ces deux caractéristiques du plan éthérique ne sont pas absolument séparées ; 
elles s’influencent mutuellement. Les structures du passé peuvent affecter le 
développement du futur ; parce que le connu est toujours plus puissant dans 
la pensée des hommes que l’inconnu, les images du passé agissant à partir de 
l’éther réflecteur ont généralement plus de force que les images de création et 
d’avenir des éthers formateurs. Elles peuvent empêcher le bon développement 
de cette nouvelle créativité. C’est pourquoi, généralement, les pionniers et les 
créateurs doivent dépenser autant d’énergie pour donner forme à leurs idées, 
car ils doivent se battre contre les croyances, les peurs ainsi que l’inertie des 
pensées du passé, réfléchies à partir de l’éther réflecteur.

« Là où croît le danger, croît aussi ce qui sauve ». Friedrich Hölderlin

Au fil des années, nous avons constaté que la volonté de certains courants alternatifs de justifier leur approche vis-à-vis des institutions et 
de la sphère publique, finissait par leur faire prendre les mêmes travers matérialistes et mécanistes que ceux qu’ils dénoncent. Il n’est pas 
rare de constater que le besoin de tout justifier finit par nous écarter de l’intuition, d’une appréciation générale plutôt que de détail, et  
finalement de l’identité originelle. Nous avons ainsi tous contribué à la pluie informationnelle qui participe du bruit ambiant dont nous avons 
parlé plus haut, inhibant discernement et clairvoyance. Pour notre part, nous nous efforçons depuis quelques années à ne plus répondre aux 
mirages de la justification - liés à l’éther réflecteur - pour nous tourner vers l’inspiration liée à l’éther formateur. 

Les nombreux commentaires que nous pouvons lire et entendre sur la shungite illustrent ces déviances qui, en occultant le contexte 
dans lequel cette roche s’inscrit, finissent par lui appliquer une analyse et un regard critique réducteur et biaisé. De nombreux témoins et  
utilisateurs de la shungite se posent des questions sur sa composition, et notamment sur l’aluminium ou le soufre qu’elle contient, mais 
également sur les «mauvaises énergies» dont elle serait le réceptacle. Il est plutôt sain de se poser des questions afin d’intégrer du nouveau 
dans nos systèmes d’information, mais avons-nous le courage d’accepter et d’assumer les remises en question amenées par les réponses ? 
Et encore plus celui d’aller au-delà de la superficie des choses pour oser entrer en relation et expérimenter ? 

C’est la raison pour laquelle nous avons souhaité éclairer un peu le débat sur la shungite en recadrant certaines contre-vérités et en reposi-
tionnant cette pierre dans un contexte plus vaste, celui du développement humain dans la période de transition que nous vivons. Nous qui 
utilisons cette pierre depuis plusieurs années maintenant et qui sommes allés en Russie sur le site de son extraction, nous vous invitons à un 
voyage carboné au coeur du Vivant, à l’écoute du futur, dans cet espace silencieux que la shungite nous offre en ces temps de grand bruit.

Composition de la shungite - éclairage

L’aluminium qu’elle contient est un aluminium naturel, qui est l’un des constituants principaux de la croûte terrestre (8 % de la masse, c’est 
le troisième composant après l’oxygène et le silicium).

Cet aluminium naturel, qui est l’un des principaux composants de l’argile thérapeutique avec le zinc et la silice, est un nutriment et un  
remède notamment dans les cas d’atonie cérébrale, de troubles nerveux et de ceux du sommeil.

La couverture des besoins quotidiens en aluminium est assurée par une alimentation équilibrée ou par supplémentation. De nombreux  
aliments contiennent de l’aluminium (coquillages, végétaux, etc.) mais nous trouvons les teneurs les plus intéressantes dans les algues, la le-
vure alimentaire et la pomme pour notre bien être et notre santé. L’aluminium naturel contenu dans la shungite, l’argile et certains aliments 
ne représente donc pas de danger pour la santé présente ou future.

En revanche, la cuisson des aliments dans des récipients et casseroles en aluminium traités de manière industrielle libère cet élément en 
grande quantité dans les fluides et les tissus du corps. Il devient alors difficile à éliminer. Ce type d’aluminium non naturel est reconnu pour 
ses effets neurotoxiques.

Il en est de même avec les nanoparticules ou les éléments monoatomiques. Ceux-ci dans leur état naturel stimulent l’immunité, la santé du 
corps, de l’âme et de l’esprit alors que ces mêmes éléments, artificiels, sont source de maladies dégénératives.

Sur certains forums, les auteurs parlent de l’aspect dangereux de la shungite « puisqu’elle contient entre autres éléments toxiques  

Placement du pendentif de shungite
Le port du pendentif a pour objectif principal de  
stimuler le champ de torsion généré par le point 
d’assemblage situé au cœur de la poitrine. Par cette  
stimulation, d’une part nous pouvons bénéficier 
d’une protection vis-à-vis des conditions environne-
mentales, mais surtout nous bénéficions de l’impact 
de l’éther créateur porteur des forces de notre fu-
tur. Ces forces s’expriment au travers de l’immunité 
acquise par l’adaptation créatrice de notre nature  
solaire s’exprimant par le centre du cœur et sa glande 
connexe, le thymus. 
Il est donc important que le collier soit positionné à 
l’endroit du sternum où nous pouvons sentir comme 
une petite bosse. Il s’agit de l’angle sternal qui se 
trouve au niveau de la deuxième paire de côtes,  
devant le thymus.
Cette glande endocrine qu’est le thymus est en  
rapport avec le chakra du cœur et développe dans 
les tissus du corps les qualités de compréhension du 
cœur par un ancrage approprié avec la terre. Il s’agit 
là d’une démarche d’intégration par la connaissance 
qui s’exprime par l’immunité acquise et stimule nos 
organes internes ; ceci prenant place sous le seuil de 
la conscience à l’aide du nerf vague et du cœur du 
cerveau entérique.
Si le pendentif est placé trop bas sur le sternum, il 
stimulera le plexus solaire, lieu de distribution de 
l’éther réflecteur porteur de nos peurs, croyances de 
toutes sortes et de notre passé.
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l’aluminium et le soufre, d’autant plus que la pierre est friable ». Il n’y a pas plus « friable » que l’argile que nous utilisons pour la confection 
du lait d’argile puisqu’il est en poudre... Et le lait d’argile est efficace aussi bien pour se détoxiner que pour se détoxiquer...

Pour le soufre il en est de même. Particulièrement présent dans les graines germées, il est indispensable au transport de l’oxygène dans les 
cellules, le soufre est normalement disponible dans notre alimentation quotidienne. Depuis un demi-siècle, les pesticides et le raffinage des 
aliments ont pratiquement éliminé toute trace de soufre de notre nourriture. La carence ainsi créée pourrait être à l’origine de bon nombre 
de pathologies modernes. Le soufre naturel redécouvert dernièrement et qui porte le nom de MSM, que nous trouvons dans nombre de 
produits diététiques, est bon notamment pour : la peau, l’hypertension, le cholestérol, la protection des infections, les maladies digestives, 
le diabète, les parasites, la dépression, la recoloration des cheveux gris, les glaucomes, les gencives, les migraines, la régénération du foie 
après hépatite C, etc…

Le Carbone

Le Carbone apparaît dans le monde minéral sous forme de trois modifications allotropiques : le charbon, le graphite et le diamant. Il se  
présente sous ces trois aspects à l’état pur. 

Avec la shungite, nous sommes en phase avec une quatrième modification du carbone : les fullerènes - nanocarbone naturel - découverte en 
1985 par Harold Kroto, Robert Curl et Richard Smalley. 

L’histoire d’Ormus

Fin des années soixante dix, David HUDSON, à l’aide de chercheurs russes,  
découvre l’existence d’une toute nouvelle classe de matériaux. Ces matériaux 
possèdent des propriétés inhabituelles, parfois ils disparaissent, lévitent ou  
traversent des parois solides. Ces éléments ressemblent à certains matériaux 
utilisés et décrits par les anciens alchimistes. Les textes anciens, hindous, 
chinois, égyptiens ou occidentaux, font allusion à des matériaux similaires  
possédant des propriétés identiques. 

Les éléments ORMUS qui sont des nanoéléments naturels ou éléments monoa-
tomiques sont des minéraux nutritifs essentiels à toute forme de vie. Ormus 
apparaît comme étant un supraconducteur naturel à température ambiante 
qui repousse les pôles magnétiques nord et sud. Ces éléments possèdent, 
dans certaines conditions, un pouvoir de lévitation ainsi que la capacité d’em-
magasiner une grande quantité de lumière et d’énergie. 

Ces éléments proviennent de l’air, de l’eau, de la terre et sont présents par-
tout dans la nature. Ils peuvent être extraits des sols volcaniques, des métaux 
précieux ainsi que de l’eau de mer. La particularité majeure de ces éléments 
est qu’ils font le lien entre la matière et les forces formatrices (l’éthérique), 
entre le corps physique et le corps énergétique ; corps énergétique qui est le 
Cœur du corps à toute échelle, depuis celui du minuscule atome jusqu’à celui 
des galaxies. 

Ces éléments présents dans la nourriture permettent : 
Une meilleure assimilation des nutriments.•	
Le rééquilibrage du PH corporel.•	
La réparation et la régénération cellulaire.•	
Une meilleure communication entre la conscience et la vie cellulaire.•	

Les éléments ORMUS sont des éléments nutritifs 
contenus dans certaines roches volcaniques, sédimen-
taires ou dans l’eau de mer.

Dans son « cours sur la substance » le Dr Hauschka nous parle du carbone :

« Dans la nature vivante et chez l’homme, nous remarquons que toutes les formes organiques sont pénétrées de carbone. Chaque feuille, 
chaque fleur, chaque fruit, chaque animal, chaque organe humain, toute substance différenciée tient sa forme des forces formatrices du 
carbone. Nous percevons cette force formatrice derrière une variété infinie de formes dans la nature organique. La chimie moderne nous 
donne par ses formules une image claire et concrète de cette force qui structure les formes. Le carbone se distingue de tous les corps exis-
tant sur terre par son aptitude à se lier à lui-même ; il peut par conséquent former sans cesse de nouvelles structures, des chaînes et des 
circuits nouveaux. 

Mais une partie de l’activité formatrice du carbone nous échappe si nous ne le percevons que dans le monde physique et éthérique. Ce mon-
de fait écran à un feu qui fait du carbone le porteur des forces formatrices cosmiques. Si le carbone parvient à produire tant de substances 
organiques, nous pouvons en imaginer l’unique raison : c’est qu’il est une essence vivante créatrice, pénétrée des images archétypiques du 
monde spirituel. Tel un sculpteur qui porte en lui l’idée ou l’image de l’œuvre à créer et cherche à l’imprimer dans la matière : bois ou pierre, 
ainsi le carbone doit-il nous apparaître comme le porteur des imaginations cosmiques qu’il fait apparaître dans la matière en se servant des 
autres substances. 

Nous pouvons donc reconnaître le carbone comme porteur de cette force qui imprime au solide le feu, à la matière l’esprit. Les alchimistes 
l’avaient appelé « Pierre des sages», elle qui permet à l’esprit d’agir dans le corps de manière à ce que le corps physique soit pénétré du feu 
ardent et purificateur de l’esprit. » 

Notre rencontre avec ORMUS
Nous avons fait venir en France avec l’aide d’une 
amie en 2005 et 2006, Barry Carter coordonnateur 
et gestionnaire de la plus grande base de données de 
chercheurs dans le domaine d’Ormus. Grâce à cette 
rencontre nous avons pu prendre contact avec cette 
substance qualifiée d’exotique. Lors du séminaire pro-
posé nous avons appris à extraire cette substance de 
l’eau de mer, à l’utiliser pour les plantes et pour nous 
mêmes. Nous avons alors organisé des rencontres afin 
de transmettre cette pratique. Par la suite nous avons 
choisi de nous orienter vers l’utilisation de terres  
paramagnétiques contenant de l’Ormus. Depuis nous 
utilisons ces poudres de roches que nous trouvons plus 
appropriées à notre approche.

Pour en savoir plus
Revue sur les métaux du groupe platine :  
Platinum Metals Review 
http://www.platinum.matthey.com/
Barry Carter 
http://www.subtleenergies.com/ormus/index.htm
Base de données sur Ormus en français  
http://www.orvive.fr/donneesormus.html
et le DVD conférence NAVOTI - nov.2006
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Lorsqu’ils sont consommés :
Ils augmentent le circulation de l’énergie dans le corps humain.•	
Ils augmentent la communication cellulaire et la cohérence.•	
Ils apparaissent comme étant une nourriture pour le corps, l’âme et l’esprit.•	

De nombreux laboratoires dans le monde distribuent cette substance concentrée pour la prévention et le bien être, la santé et l’agriculture.

Les nanoéléments naturels / Le nanocarbone

L’une des particularités de la shungite est qu’elle contient tous les éléments du tableau de Mendeleïev. Elle entre de ce fait en contact 
avec les éléments du groupe platine qui composent l’Ormus. Comme pour les éléments Ormus, certains parlent d’elle comme d’une pierre  
« intelligente » qui stimule notre propre organisme et réactive notre intelligence cellulaire.

La caractéristique des nanoéléments est qu’ils passent ce que nous appelons la barrière immunitaire c’est-à-dire notre système de défense 
acquis. Cette particularité, négative et dommageable pour le vivant lorsque ces nanoéléments sont artificiels, semble au contraire nourrir et 
stimuler les forces de vie du système immunitaire lorsqu’ils sont naturels, comme c’est le cas dans la shungite. 

En nous reliant aux forces formatrices du futur, la shungite réorganise notre capital information afin de nous permettre d’y participer.

Les deux mots clés qui émergent de l’activité intérieure de cette roche sont : Organisation et Information.

Il s’agit là d’une roche qui, au niveau de son activité, est en phase profonde avec les besoins de l’humanité. Sa redécouverte permet de  
prendre contact avec ce qui du cœur de l’univers est susceptible de nous transmettre les forces pour la création du monde de demain. Elle 
ouvre ce que nous pourrions appeler « le passage ». 

Une organisation sur plusieurs niveaux

C’est au travers de l’utilisation de cette roche au quotidien dans l’eau, les soins et surtout les méditations, que nous avons avec un petit 
groupe d’amis chercheurs appris à l’approcher, à la connaître et à découvrir ses particularités sur les plans psychique et spirituel. C’est le 
résultat de cette aventure en cours que nous nous apprêtons à partager avec vous. 

L’organisation générée par la shungite apparaît à l’expérience sensible comme étant multiforme et multidimensionnelle. Nous allons  
essayer maintenant de les décrire sans revenir sur les effets de cette roche sur les plans biochimique et bioénergétique, car de notre point 
de vue, ceci est très bien décrit dans l’excellent livre de Régina Martino [1]. 

L’activité de cette roche nous apparaît en premier au travers d’une  
organisation structurelle s’exprimant dans les tissus sous forme de nids 
d’abeilles. Il s’agit là d’un édifice de carbone, fait d’hexagones et de penta-
gones. Cet édifice carboné, n’a pas de limite spatiale. Il soustrait l’homme 
d’une attraction terrestre non appropriée, tout en fournissant un véritable 
ancrage à la terre issu du cœur. Il refonde la réalité structurelle de l’axe 
cranio-sacré et du point d’assemblage tout en renforçant et protégeant 
les chakras des épaules et la nuque. 

Par dessus tout, cet édifice carboné permet de rendre libre l’expression 
du chakra de la gorge, le véritable centre créateur de l’activité humaine. 
Ce centre est aujourd’hui en danger par la recrudescence de la pollution 
électromagnétique et radioactive dans le monde. 

Cet édifice permet la rencontre dans le Cœur de l’homme, de l’aspect 
Cœur de la Terre et de l’aspect Cœur du Soleil.

Sur un plan émotionnel et mental, il révèle les niveaux de blocages  
énergétiques ou psychiques, sans que ceux-ci ne freinent son  activité de  
libération des mémoires du passé.

Ceci permet une structuration cohérente des trois champs de l’activité humaine : les champs vital, émotionnel et mental. Du fait de cette 
nouvelle organisation, ceux-ci peuvent œuvrer ensemble dans un état d’équilibre, dialoguer à partir de leurs espaces respectifs tout en 
conservant leur propre nature. 

D’autre part, nous pouvons observer l’émergence d’une organisation énergétique à la périphérie du système. Elle permet à cet édifice organisé 
et équilibré, de pouvoir communiquer par l’intermédiaire du réseau énergétique de l’aura. La membrane de l’aura qui tient lieu d’interface 
relationnelle avec l’environnement, peut de ce fait s’inscrire et interagir de manière vivante dans un tout plus grand.

Une autre caractéristique est l’émergence d’une nouvelle organisation au cœur de l’ADN. Cette organisation a la particularité d’être rythmique, 
chiffrée, mathématique. Elle est liée aux espaces et aux distances en harmonie avec l’organisation de l’univers. Elle est liée à l’organisation 
géométrique et numérique qui résonne avec le plan de l’Harmonie des Sphères si chère à Pythagore.

[1] «La shungite, énergie de vie» - Editions Ambre - de Régina Martino
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Shungite cristallisée de type 1 - comment l’appréhender ?

D’après nos tests et nos ressentis, la shungite cristallisée possède des qualités énergétiques et 
de résonance décuplées par rapport à la shungite dite «classique» de type 2.

Ces capacités particulières en plus de celles de la shungite qui sont plus connues, lui permet-
tent d’entrer en résonance avec certaines couches internes de la terre, qu’il faut pouvoir gérer 
d’un point de vue intérieur. En effet, surtout en occident, nous ne sommes pas habitués à  
«composer» et intégrer certaines composantes des profondeurs qui sont en résonance actives 
avec nos propres profondeurs subconscientes et inconscientes. Ces couches sont en corres-
pondance et en résonance avec les zones obscures de notre être.

Ces zones instinctives dynamiques porteuses de nos peurs, haines, pulsions ou encore fantas-
mes, sont rarement abordées et expérimentées  par l’homme occidental. Ces zones sont aussi 
en rapport avec les forces naturelles parmi les plus puissantes de la nature (éruptions volcaniques, tremblements de terre, raz-de-marée 
etc.). Cette pierre doit donc être nettoyée souvent suivant la puissance des forces avec lesquelles elle a été mise en contact de manière  
subjective ou naturelle.

De notre point de vue, elle ne peut pas être utilisée par tout le monde. Il ne s’agit pas là pour nous d’une pierre d’agrément, mais d’une  
pierre de travail intérieur ou spirituel qui nous interpelle en permanence sur l’ouverture et la qualité de rayonnement de notre Cœur.  
Compte tenu de ses qualités particulières, nous ne proposons ce type de shungite que sur demande.

La Shungite et les EMF (champs électromagnétiques)

La pollution EMF est une source certaine de congestion et la protection contre les ondes est un des usages les plus courants de la shungite. 
La force organisatrice de la shungite réorganise et stimule les défenses de la membrane cellulaire. Elle introduit une organisation de la  
gestion de l’information qui génère :

Une protection dans la gestion de la qualité de l’information.•	
Une juste distribution et répartition de l’information.•	
Une protection contre la désorganisation des récepteurs de l’information.•	

Au niveau du cœur de la cellule, la shungite travaille dans deux dimensions :
Elle est capable de gérer le bruit généré par une information non appropriée.•	
Elle est capable de bloquer une information susceptible de générer du bruit.•	

L’attitude

Lorsque nous utilisons les sphères de shungite spécifiquement avec le Cleanergy associé aux  
mémoires énergétiques Booster et Legami, comme spécifié dans le cahier d’hygiène énergétique 
n°1, l’état intérieur dans lequel nous nous trouvons est primordial. Ce protocole permet au corps de 
se réapproprier ce qui lui avait été confisqué par le mental et l’exercice de la volonté personnelle, et 
de gérer de manière non mentale les traumatismes.

Ce processus ouvre des portes et nous place devant une réalité qui déstabilise en profondeur si 
nous ne sommes pas dans un état de relaxation qui relève du système nerveux sympathique. Il nous 
faut alors lâcher prise dans le ventre, afin de permettre au nouveau d’émerger. Si nous demeurons 
crispé, apeuré, tendu, le nouveau ne pourra s’exprimer qu’au travers d’émotions restimulées s’ex-
primant au travers de rires, de pleurs ou de douleurs atténuées. Le corps, avec l’aide du cerveau 
entérique, digère les événements traumatiques, relançant le métabolisme subtil qui dans sa fluidité 
libère le mental de son activité intempestive et gère les traumatismes passés avec douceur et com-
préhension. Des guérisons spontanées peuvent alors voir le jour, de celles qui ne passent pas par la 
tête et qui émerveillent.

Ceux qui acceptent l’aventure se rendent compte que le travail se fait en profondeur. Ils sont étonnés des effets rapides observés dans leur 
vie de tous les jours. D’autres expérimentent la découverte d’une compréhension vivante qui s’interprète d’instant en instant, expression 
de l’homéostasie s’exprimant au niveau des champs émotionnel et mental. Ainsi ce qui était retenu, conservé à l’abri des regards, peut être 
« recyclé » en nous offrant une liberté corporelle retrouvée.

La Shungite et l’eau
Dans une utilisation quotidienne, la shungite va purifier l’eau 
en lui transmettant la capacité de vibrer avec son énergie  
originelle. Que nous buvions cette eau ou que nous l’utilisions 
pour la nourriture ou pour des soins, elle transmet à l’eau de 
nos tissus sa qualité. L’eau de nos tissus peut alors se recon-
necter avec sa vraie nature et sa fonction. 

La Shungite et les aliments
Déposer une pierre de shungite au milieu d’aliments va stimuler 
le processus de conservation des aliments par un ralentisse-
ment des processus de dégradation de la vitalité. 
Il y a comme le maintien d’une certaine organisation au sein de 
l’aliment selon sa nature, qui fait que lorsque nous l’ingérons, 
même si l’aliment a perdu de son eau ou de ses qualités nutri-
tionnelles, il conservera une organisation biocompatible.
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Nos expériences nous ont 

démontré que certaines des propriétés 
de la shungite, ainsi que l’utilisation d’éléments 

monoatomiques (ormus), sont susceptibles de rétablir 
une communication cohérente entre les centres énergé-

tiques majeurs et mineurs du corps humain. Ils peuvent aussi 
rétablir le contact entre le corps physique et les corps énergéti-

ques jusqu’au corps causal. Cet état de communication, de fluidité 
entre les centres et les corps subtils, sans résistance, est analogue à 
la supraconductivité et au rayonnement laser. Nous pouvons observer 
ce phénomène au travers de l’activité supraconductrice naturelle de 
l’ADN et de son rayonnement de lumière biophotonique. 

Ceci annonce un nouveau paradigme dans l’approche de la 
dépollution et de la régénération des organismes vivants. 

C’est l’expérience à laquelle nous invite  
la shungite. 

Merci
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Notre Lettre d’Information Automnale suscite un réel intérêt auprès de nos lecteurs. Elle nourrit leur vision en ouvrant les portes d’univers 
plus englobant et métamorphose le besoin de comprendre en impliquant au coeur des faits un noyau organisateur de sens.

Cette année la lettre d’information n° 5 est tirée en 8 000 exemplaires. C’est avec joie qu’elle vous est offerte aujourd’hui encore. L’année 
prochaine, le livret thématique ne sera pas joint à notre mailing. Seuls le catalogue et le bon de commande vous seront envoyés avec les 
actualités de l’entreprise. Le livret thématique sera disponible sur demande, et sera joint aux commandes.

Le contenu de cette lettre est la propriété de ses auteurs (Catherine, Christian et Frédéric Gana). 
Merci de ne pas copier ou diffuser tout ou partie de ce contenu sans autorisation de notre part.


